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En photos : Gaza abandonnA®© A ses souffrances dans la??obscuritA©

Description

Par Mousa Tawfiq et Mohammed Asad, le 12 juin 2017

La rue de la Plage dans Gaza ville, artAre animA®©e qui relie les zones sud et nord de la Bande, est souvent
dans 1&??obscuritA®© totale. Pendant les coupures de courant, les lumiA'res sa??AGteignent le long des rues
les plus animA®©es de Gaza, plongeant les routes dans 1&??obscuritA®© et provoguant des accidents.

Les Palestiniens de la Bande de Gaza occupA©e subi ssent une crise chronique de |&2?alimentation A©lectrique
depuis qua??lsraA«l aimposA© il y adix ans un blocus A©conomique sur le territoire.

La??infrastructure A©lectrique du territoire a AOtA© ciblA©e et endommagA©e au cours des offensives
militaires successives, et lesrestrictions israA©liennes sur |&??2importation ont entravA© les rA©parations.

Les mesures de rA©pression de 1477Egypte sur les tunnels, par lesquels du fuel moins cher pA©nACrtrait en
fraude A Gaza, ont aggravA© la situation en 2013.

L es coupures de courant continues durent maintenant 20 heures par jour aprA”s que la seule centrale A©lectrique
de Gaza se soit arrA%A©e quand elle a AOpuUiSA© ses rA©serves de fuel A la mi-avril. La rA©@alimentation a
AOtA® repoussA©e A cause da??un litige qui dure entre 142?AutoritA© Palestinienne en Cigordanie et le
Hamas A Gaza sur les taxes A©levA©es sur le diesel et le recouvrement des factures da??A©lectricitA© des
consommateurs.
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Actuellement, il n&??% a que quatre heures da??A®lectricitA© par jour A Gaza, durA©e qui sd??apprAde A
dA©croA®tre puisque IsraA«l se prA©pare A diminuer de 40 % sa fourniture da??A®lectricitA© A ce
territoire.

Les hA"pitaux sont maintenant dA©pendants de gA©nA©rateurs et de sources d&??A0lectricitA© solaire qui
permettent de faire fonctionner pendant quelques heures les A©quipements vitaux quand il na??y a pas
da??A0lectricitA®©.

Les coupures de courant interrompent le travail des pompes A eau et des puits, |4??alimentation en eau des
MA©nages ne fonctionnant actuellement que quatre A huit heures tous les quatre ou cing jours.

Les usines de traitement des eaux usA©es ont AOtA© obligA©es de rA©duire les cycles de traitement,
provoquant le dA©~versement guotidien dans |1a??cau de la MA©diterranA©e de 120 millions de litres da??eau
polluA©e non traitACe.

La crise a amenA© le ComitA© International de la Croix Rouge A avertir que Gaza est au bord da??2un
A« effondrement systA©mique A».

Reportage de Mousa Tawfig, journaliste basA© A Gaza, et photos de Mohammed Asad, photojournaliste basA©

A Gaza.

Mahmgud Banat, 47 ans, dirigeait un des plus grands magasins dé:??apparei Is~ dans le camp de rA©fugiA©s de la
Plage A Gaza ville. A« Je suis entrA© dans cette profession aprA”s mon pAre. J4?7al fait de mon mieux pour
ma??A©quiper avec les nouvelles technologies et les amA©liorations quotidiennes dans ce domaine. A»

Banat adit que les coupures chroniques de courant A Gaza ont provoquA®© des dA©gA ¢ts sur son matACriel, et
certains rA©sidents ont achetA© des appareils pour protA©ger leur matACriel de possibles dommages causA©s
par les coupures.
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A« Comme vous pouvez le voir, ma boutique est pleine de tAG©IA©visions cassA©es et hors da??2usage et de
matA©riel A®lectrique. Les gens souffrent et perdent beaucoup da??argent pour rA©parer leur matA©riel. Les
gens prA©fA rent des tAGIA©visions A faible consommation qua??on peut alimenter avec des gA©nA©rateurs
et des batteries. Certains types de tAG©IA©visions consomment beaucoup da??A©nergie et ne sont pas souvent
utilisA©s ces temps-ci. A»

L &2?affaire de Banat n&??a pas profitA© de lasituation.

A« Quand la crise AGlectrique a dAA@marrA© en 2006, j&??ai commencA© A faire face A des difficultA©s
dans mon magasin puisgue je ne pouvais pas travailler pendant les coupures de courant A», a-t-il dit. Il a vendu
son magasin et a JAAOmMA©nagA© dans un plus petit, oAt il ne fait actuellement que des rA©parations, mais ne
vend plus da??appareils.

A« Cé&??%st une situation dA©sastreuse. Ma vie est complA tement dA®truite et j&?%ai cing enfants ; d&??eux
da??entre eux sont A 1&822universitA©. A»

En plus de faire du tort A 18??affaire de Mahmoud, la situation A©lectrique a mis sa femme Najwa Banat, 42
ans, sous pression.

A« Nous souffrons da??une crise de 18??eau car il n&?? a pas da??A©lectricitA© pour faire fonctionner les
pompes A eau dans les maisons A», a-t-elle dit en prA©parant une tasse de thA®©.

A« Je ne peux pas entretenir ma maison. Je dois me lever aprA”s minuit pour laver les vA%tements et nettoyer |a
maison. Je ma??assure que les bougies ne sont pas A la portA©e des enfants. Je suis tout le temps stressA©e et je
ne me sens pas bien. Nous vivons une situation trA”s difficile, de privations et de dA©fis quotidiens. A»
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En 2010, Ahmad Rajab, 26 ans, a ouvert son salon de coiffure pour hommesA Gaza ville.

A«ll'y ahuit ans, lorsque ja??ai terminA© ma scolaritA©, ma famille nd??avait pas assez da??argent pour payer
les frais pour |&?2universitA©. Certains de mes proches ma??ont conseill A© da??apprendre un mA©tier simple
dont les gens ont toujours besoin. Ja??ai dA©cidA© da??apprendre le mA©tier de barbier et ja??ai obtenu un
diplA”me da??un centre da??apprentissage certifiA©. A»

DA"s les premier jour, Rajab a dA» se battre avec |a crise de 18??A Ol ectricitA©.

A« Au dA©but, j&7?ai achetA© un petit gA©nA©rateur pour 1&72utiliser pendant les coupures de courant. Quand
nous uti Iisions le fuel A©gyptien, ja??avais besoin simplement de 6 $ par jour pour le fueI.NMaintenant, avec le
fuel israAClien qui est trois fois plus cher, j&??ai besoin de 18 $. Je ne crois pas avoir gagnA© plus de 20 $ par
jour. A»

A« Ja?7?%a achetA© ces rA©servoirs A piles pour 100 $. Ils ne sont pas donnA®©s, mais ca??AOtait mon seul
choix pour continuer A travailler. A»

A« Ja??%espAre que demain sera meilleur et que cette crise sera rA©solue. Nous avons commencA© A croire
que cd??est notre destin de ne pas avoir de vie meilleure. Ca&??est comme un cauchemar sansfin. A»
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Hussam al-Sousi, 24 ans, aemmenA© samA re et ses deux sA2urs A la corniche de Gaza ville pour A©chapper
A [8??0bscuritA© et A 1&82%ennui. Ils ont dA©couvert que la corniche A©tait plus sombre que leur maison.

A« Nous sommes venus ici pour un peu de rA©pit, mais ca??est la mA@me chose. Nous avons beaucoup de
chance d&??avoir les phares de lavoiture A», a-t-il dit.

Hussam, diplA"mA© da??une A©cole de droit, travaille dans 1&82?usine de confection de son pA're,

A«MA2me notre activitA© est touchA©e. Nous avions |&??habitude de travailler le matin. Maintenant, nous
organisons notre travail selon [&7?A®lectricitA©. Parfois, nous devons travailler aprA”s minuit en utilisant les
gA©OnAOrateurs avec du fuel trA”s cher. A»

Pour la mA"re de Hussam, Sanaa al-Sousi, 45 ans, les coupures de courant provoquent da??autres malheurs:
A« Les examens semestriels de mes filles avaient lieu la semaine derniA're. Elles devaient se lever trA"s tA't
pour Aotudier [quand [18??A©lectricitA© fonctionnait]. Etudier A lalueur des bougies donnait des maux de tA%e
A ma plus jeune fille Leila Je ne sais pas ce que nous allons faire si cette crise dure jusqua??A la fin des
examens. A»

Pour Leila, 8 ans, il y aencore dé’.i?aut[es cgnsA@quences . A« Il nd??y aplus de glaces dans les boutiques. Je ne
sais pas ce que je vais manger cet AOtAO©. A»

Page 5
Agence MA®©dia Palestine



AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

A« Je vends du maAs grillA© et du maAs bouilli sur la plage. Je travaille IA pendant 1a82?2A©tA© parce que la
plage est couverte de monde, tandis qua??en hiver, je vends des IA©gumes dans une petite baraque sur le
marchA®©, a dit Mahmoud Ghanim, 26 ans. A« J&??a deux fils et ma femme est enceinte da??une fille. Je na??ai
pas da??autre choix que de travailler dur. A»

Ghanim, qui vit dans le camp de rA©fugiA©s de la Plage, a dit qua??il avait dA» quitter [42?2AO©cole A 15 ans
pour travailler avec son pA’re comme pAicheur. Le mAGtier familia a AOtA© gravement affectA© par le
blocus naval israA®©lien et la violence continuelle des forces israA©liennes contre les pAdcheurs de Gaza.

A« Ce ne fut pas un choix facile, mais je ne pouvais pas risquer ma vie pour un travail qui pouvait A peine
nourrir mes enfants A», a-t-il dit.

Ghanim a trouvA© sa propre solution pour pouvoir travailler pendant les nuits noires 4?2 solution qui lui coA»te
[a??A©quivalent da??une semaine de gains.

é\« Avant |a crise actuelle, je n&??affrontais aucun probl A me lanuit parce que larue de la Plage AGtait toujours
A©clairA©e, mais maintenant, nous sommes dans |8??0bscuritA©. Ja??ai payA© 40 $ pour acheter une batterie,
un chargeur et des lampes A©conomiques que ja?utilise quand il nd??y a pas da??A®©lectricitA©. A»
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Suha Ashour, 68 ans, vaA 18??hA " pital al-Shifa de Gaza ville pour un traitement par dialyse depuis dix ans.

A« En 2007, ja??ai eu une crise cardiague. Le traitement mA©dical et les cons&@zquemes de 1&?7attagque ont
touchA© mesreins. Ja?7ai dA» aler A 1a??hA"pital trois fois par semaine pour des sSA©ances de dialyse. A»

Ashour, mA're de six enfants, a dit que les sA©ances de quatre heures AOtaient AOpuisantes, surtout en
AGtA©.

A« AprA’sles sA@gnces lorsgue je reviens chez moi, je suffoque et je ne peux pas me tenir dan§ lachaleur. Mes
fils ma??ont apportA© un climatiseur, mais la plupart du temps, il nd??y a pas da??A®lectricitA®© et il ma??est
trA"s difficile A cet A¢gederA©sister A detelles conditions. A»

Ashour a dit que Ié’.f?A@qui pe de 1877hA"pital |1&27avait avertie ainsi que da??autres patients que leur traitement
par dialyse pouvait A%re interrompu par les coupures de courant.
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En 2012, 18?2unitA© nA©onatde de 18??hA’pital pour enfants a-Nasr a instalA© un systA'me A
da??A©nergie solaire pour assurer le fonctionnement de leur A©quipement. Cette unitA© reA8oit 100 A 200
patients par mois et toute coupure de courant peut mettre la vie des nouveaux-nA©s en danger, selon sa
coordinatrice le Dr. Shireen Abed.

A«Nous avons affaire A des cas trA”s dA®licats de bAObAOs A¢gA©s de ZA©ro A 28 jours. Notre unitA©
reA8oit trois A cing patients par jour et tout 18?7?A©quipement marche A [&??A0lectricitA© : incubateurs,
appareils de contrA’le et ventilateurs A», a-t-elle dit.

Quand le systA'me A AGnergie solaire nA©cessite une maintenance pA®©riodique, la Situation devient
catastrophique. Nous transfA©rons les nouveaux-nA©s dans da??autres unitA©s pour les brancher aux appareils
nA©cessaires. Les coupures de courant sont un rA©el danger pour la vie de nos enfants dans [8?2?2unitA©, maisle
systA'me A A©nergie solaire nous fournit le courant nA©cessaire. A»

A« Je ne peux imaginer lasituation sans ce sysA'me A A©nergie solaire A», a-t-elle gjoutA©.
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Les Palestiniens de Gaza ont utilisA© des gA©nA®©rateurs de secours pour pourvoir en AClectricitA© leurs
maisons et leurs magasins. Mais le prix AGlevA© du fuel israAClien, 2~$ le litre, est hors de portA©e pour
beaucoup de gens dans ce territoire oA les taux de chA"mage sont les plus A©levA©s au monde.

A« Les gens na?2utilisaient pas des batteries ou des cellules solaires chez eux avant 2014. IIs se servaient de
gA©nAOrateurs A», a dit Ziad a-Rayashi, 32 ans, propriA©taire da??un magasin de batteries et de cellules
solaires A Gazaville. A« Utiliser le gA©nA®©rateur pendant huit heures tous les jours coA»te plus de 480 $ par
moisA une famille moyenne. Personne ne peut se le permettre. A»

Al-Rayashi vend des alternatives qui ne nA©cessitent pas de fuel.

A« Des ingA©nieurs ont inventA© de nouvelles mA©thodes. Nous utilisons les batteries des voitures pour
produire de 18??AOlectricitA© en chargeant la batterie et en 1&?2utilisant pour sa??AOclairer et regarder la
tAOIAG©vision. A»

Un systA me de recharge de batterie de voiture coAxtait 1.200 $ il y a un an, selon al-Rayashi. Ce prix AGtait
largement hors de portA©e du rA©sident moyen de Gaza &?? surtout aprA’s les derniA“res restrictions sur les
salaires des fonctionnaires par 182?AutoritA© Palestinienne de Cisjordanie occupA©e 8?7 aussi les dAOtaillants
ont-ils cassA®© les prix pour accroA®tre lademande. |1 vend maintenant le systA"me pour 650 $.

MalgrA© la baisse des prix, les gens prA©fA rent de plus petits systA mes de recharge de batterie dont ils ne se
servent que pour 1a7?AGclairage et la Wi-Fi. A« Ce systA"me plus simple coA»te 40 $ et il peut A peine
AOclairer une piA“ce, maisles gens ne peuvent pas sa??offrir le lus grand A», a dit al-Rayashi.

A« Nous fai~sons de notre mieux pour procurer A notre population~les appareils les moi ns chers, malgrA© toutes
les difficultA©s auxquelles nous faisons face. Nous payons quantitA©s de taxes aux IsraA©liens pour obtenir nos
marchandises depuis leurs ports et leurs passages. A»
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Bien que Gaza bA©nACficie de sa bonne part de soleil, 1&72utilisation de 1&7?A®nergie solaire est trA"s
[imitA©e.
A« Ca??est plus propre et meilleur, mais trA"s cher. Le sytA"'me A A®©nergie solaire le  plus simple coArte

1.700 $ juste pour |a7?A©clairage et la tAGIA©vision. La classe supA©rieure est la seule A pouvoir sa??offrir
ce systA"me A», adit al-Rayashi.

La??Aotudiant Khalid Mahdi, 19 ans, et son ami Hussam a-Khatib, 20 ans, jouent au billard dans une petite
boutique de Gazaville.

A« Nous avons fui le triste A©clairage LED de chez nous pour trouver le mA@me A©clairage dans la salle de
billard A», a dit Mahdi.

A« Jouer au billard est un passe-temps favori et nous faisons de notre mieux pour y jouer rA©guliA rement, mais
nous voyons A peine les boules avec ces lumiA ' res A», a-t-il gjoutA©. A« Tous les Gazaouis ont ces lumiA“res
chez eux et se plaignent de leur mauvaise qualitA©. Mais nous na??avons pas da??autre choix. A»

A«Nous sommes des A©tudiants. Nous ne pouvons pas AGtudier avec ce mauvais A©clairage et nous ne
pouvons pas pratiquer e billard pour lamA3me raison A», adit al-Khatib.
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La plupart des bA¢timents et des ateliers ont de gros gA©nA©rateurs gA©nA©ralement entreposA©s dans la
rue, provoquant une nuisance sonore. NA©anmoins, mAdme les tours ont cessA© de les utiliser A cause des
longues heures de coupures de courant et du prix du fuel nA©cessaire pour alimenter les gA©nAOrateurs.

L &>2officier de police Ahmad Musallim, 42 ans, vit au huitiA"me A©tage de latour delaMer A Gazaville.

A« Le gA©nA®rateur fonctionne 10 minutes toutes les deux heures pour 18?%ascenseur et de 18 heures A 21
heures tous les jours. Si quelqua??un a besoin de Ié??as~cens~eur [en dehprs de la pA©riode fixA©¢], il doit payer
5 shekel s [approximativement 1,50 $] pour alumer le gA©NnAOrateur. A»

A«Mes enfants vont A 1&7?A©cole. AprA”s 6 heures de cours, ils doivent monter huit A©teges. Je voudrais
tellement faire quelque chose pour les aider. A»

Page 11
Agence MA®©dia Palestine



AGENCE MEDIA PALESTINE
https://amp.kordoo.net/

A« Les coupures de courant font maintenant partie de notre vie. Nous nous sommes dA©jA adaptA©s A unevie
avec de longues heures da??obscuritA© A», adit Fatima Qudaih, 42 ans, de Khan Y ounis au sud de Gaza.

A« Les longues coupures de courant nous empAachent da?2utiliser les pompes A eau. Ca??est le cauchemar de
toutes les maA®tresses de maison ici A Gaza. Nous ne pouvons pas laver les vA%ements ni lavaisselle. A»

A«Mon fils prend quelques bidons et va les remplir A un poste voisin da??approvisionnement en eau. Ca??est
plus cher et beaucoup plus compliquA© A |8??usage A», a-t-elle ajoutA®©.
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Wafaa al-Najjar, 63 ans, et sa sA2ur Samiha, 60 ans, utilisent un four en argile pour faire cuire et cuisiner chez
ellesA Khan Younis.

A« Nous avions 14??habitude da??utiliser Ié??A@IectricitACg) pour faire la cuisine, mais maintenant nous utilisons
ce four, surtout depuis que le gaz pour lacuisine est si cher A», adit Wafaa.

Les sA2urs utilisent trois branches de leur ferme pour le feu. A« Nous vivons dans une zone rurale. Les femmes
de ces rA©gions sont fortes et comptent sur elles mAames. Nous savons que notre vie est difficile, mais nous
faisons de notre mieux pour continuer A avancer. Nous na??avons tout simplement pas da??autre choix A», a dit
Wafaa.

Da??aprA”s Samiha, le pain cuit sur 18??A0lectricitA© est meilleur, mais celui fait dans le four da??argile leur
rappelle leur mAre,

Ahmad al-Jahjouh, 52 ans, charpentier A Gaza ville, a dit que son travail est A« paralysA© A» par seulement
quatre heures da??A®lectricitA®© par jour.

A« Parfois, les quatre heures da??A®lectricitA© arrivent pendant la nuit. Au dA©but, ja??allais A ma boutique
avec mes ouvriers et nous travaillions aprA”s minuit. Mais les voisins se sont plaints A cause du bruit, ce que je
comprends parfaitement. A»

A« Ja??avais 20 ouvriers dans le magasin. Maintenant, il nd??y a plus que moi et mes deux fils. Nous ne
produisons rien. Et mA@me quand nous utilisons le gA©nA®©rateur, notre profit est nA©gligeable. A»

A« Jen&??ai rien A dire. Je ne dors pas et je suis trA”s fatiguA©. Nous souffrons de puis des annA©es et notre
patience est AOpuisA©e. A»

Traduction : J. Ch. Pour 18??Agence MA®©dia Palestine
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